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Je me recommande à vos prières 
 
Chaque année, au cours du mois de septembre, tous les évêques du Québec se rassemblent à la 
Maison de la Madone, à Cap-de-la-Madeleine, pour une assemblée plénière. Cette année, cette 
rencontre aura lieu du 17 au 20 septembre. Vous vous doutez bien que les sujets à l’ordre du jour 
sont nombreux : conférence sur l’utilisation des médias sociaux, la revitalisation des paroisses, la 
tragédie de Lac-Mégantic... Toutefois, il y a aussi deux sujets qui font la manchette et qui feront 
l’objet de discussions à l’Assemblée nationale : la charte des valeurs québécoises et les questions 
concernant la fin de vie. Deux sujets de première importance qui touchent des aspects de vie 
structurants pour l’avenir d’un peuple. 
 
Un peu d’humilité avec ça? 
 
L’ampleur, la complexité de ces questions et surtout les conséquences des décisions prises nous 
invitent à une authentique humilité, à un discernement réfléchi. D’où le besoin pour moi de 
rechercher la convivialité de vos prières. La première question qui me vient à l’esprit me rappelle 
saint François d’Assise : « Seigneur, que veux-tu que je fasse? » Et l’on voit encore aujourd’hui les 
résultats bénéfiques de sa vie pour l’humanité, en particulier en ce qui a trait à la pauvreté et 
l’écologie. Il peut arriver que l’on se prenne pour un autre, mais c’est beaucoup mieux si c’est l’Autre 
qui m’inspire… 
 
Une démocratie vivante 
 
La démocratie ne consiste pas seulement à aller aux urnes aux quatre ans, mais aussi dans 
l’attention que nous portons aux choix politiques et au respect des engagements entre les élections. 
Dans les deux cas cités ici, il y a un rapport direct à la vie. Voyons-nous le patrimoine religieux 
comme étant un vestige du passé que l’on essaie de ne pas abîmer ou comme une réalité vivante 
qui nous donne encore du souffle et qui nous pousse à espérer en l’avenir? L’être humain est-il, 
pour moi, un être isolé dans sa bulle ou un être social dont les choix peuvent avoir une influence 
positive sur l’entourage ou l’ensemble de la société? Une démocratie vivante est une démocratie où 
le plus grand nombre s’exprime dans la diversité. 
 
Un ton de dialogue 
 
Pour l’Église, il ne s’agit pas seulement de réaffirmer, par exemple, ses objections face à 
l’euthanasie et au suicide assisté, mais de trouver le ton pour le faire, d’apporter des arguments 
philosophiques et théologiques pertinents, et surtout de montrer la plus complète compassion 
envers tous nos frères et sœurs qui portent des souffrances. N’est-ce pas une dimension essentielle 
de sa mission? 
 
Voilà, vous comprenez maintenant pourquoi je me recommande à vos prières… 
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